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ravae D W W j t w ee* 
i ssibanuf toot etiUers approeviH 

» n t pw. H ~—W de* aatroa* répète* ti+» eat» 
oui vont me reprocher quelque nUnnMhnr.c 1 l'égard d'où 
«rien malheureux M défendant I t m droit* i 

ai-ja ratfroenn me* devoir* **srane •*«* te la ecttet ans 
•ilclpele ! Ah : certes. J'ai accorde M U ayevistasisotorlsa 
lion de quêter et le Bureau de btehratMnee a donne du pain 
t c r a t « * n e n t*»»p»ti»j| «t ta eaurtt* rhrètti—m eat w t w 
chaee qnun vain mot. eaxasuat ua a»*jftt de toere et ea étroit 
éfoMae, von* ne m'en hhnaeret pas. A répoque où mes* 
soimaes. toot être humain a droM a*j moto» a o s morceW de 
je»- _ _ . / _ 

AI Je as oses» «juond lea osjvrlers ae *svutnteut paeWoœ* 
aaaat ea fltaaaaaa. de ac a—ta—ar a H w I I I M I I I psUre ai 
finclarmerle, de ne paa le* taire traquer comme do* bêtes 
rauvos' Mata rat» tur ta i nr"ee n»mi**er. M U «al êtes 
parmi lea • a l a a n et les apaaadant* de et aaraae*. cra*ajfi* 
•à n'ont rien I ebl . rteri que le travail nnotldlcn qu'on Tëur 
marchande parfoit comme vous «avejtrneerorex vous pas que 
al a la compression as* eat exceoro «cas «urlairies usines au 
nom de Notre Dame de l'Haine, s'ajoutait, de la part de l'au 
lorlte chargée de maintenir Tordre, one persécution brutale, 
maladroite, dans les Btuanjal* critique» où l'ardeur de la 
"•tes e» rtprrté «es rméréti en présence «échinent les pas-
slons. ne croyez roua paa, anvle, que ta «otèvv^inauvaise 
eonscMlèi». lea puassent» peu' **rc au* ptiw«il!<***»• T 

Ou hten enror. songea von» * rne rendre responsable (te 
quelques écarts Individuel* dont la justice a. du reste, été 

' saiitet 
J'attends ros ejtpMeaOona. l e veux cependant vous confes

ser tout de suite un double crime que. dans votre for inté
rieur, vousur o c pardonnerez pas. 

Tous les moyens de rapprochement avalent est eaaiséa 
en pore perte. Le lace do pal* avait échoue daoa se* tenta 
•Jve». Je ae ««vais , eomsae asalee, m'exposer a être éeon-
dutt et mon radicalisme socialiste, comme disaient ros bons 
amis de la Croix, n'étaN paa de nature é faire agréer mes 
lions oldees. J'ai era «n'ait arbitrage loyalement «uauentl 
• lait le aeul moyra a* dénouer carte situauon «IflleMe. 

Aaaai. après avoir m ri*** aeprrs des délégués grévistes 
pour l i a i radtaMaaae M r s camarades au i .rinclpcde lar-
nltrage, avaas-te mta en avant le aom d'un hoiome hooora-
Me et très an** ri**, puisqu'il est pruaMral de la Caankre de 
rommerce da nUaoalx. M. Julien lagjche. que ma* ne pou 
riez pas réewer eutfimo suspect. A mon grand regret. 
M. Julien l i g i c h e a déeJIné ci* honneur, prétextant sa pa
rente avec vous. Le» gréviste» s'étalent engagés a reprendre 
le travail *nx condltJons déterminées par l'arbitre. 

Il y i » ou 10 jours, enfin. Jinvoyals à M. le préfet «ne 
pétition couverte de nombreuses signatures, lai demandant 
.1 intervenir el de décider, après avoir entendu lea explica
tions des deux partir*, les conditions de la rentrée a l'ate
lier. M encore les ouvriers ae wurnetuieru d'avance a 
l'arbitrage. 

Vous «w* retasé sèchement, «ur le ton hautain et Impé
rieux d'hommes qui ae croient crées et mis aa monda pour 
dominer les aatrrs eties exploiter .1 leur guise.Mcncontents 
doivent ils être, n'est ce pas, •essiror*. que vous leur fas-

ItenaetpietWnMria.CfBe lettre accusait w eonirraaine 
«a s M f A a i a F j V M a W i n d s le* trames rnc trop «e a é f > * 
genee. 

L'abeUnce «aM.Baondet mit ousUeJc a l'entrevue. 
Cjanjaantc février» ont décida ae ne reareddT* le travail 

aa'apaà» le rfuyai de la contré éaati 
* * — 1 T •T irrr - ' — U mardi jra». — u journée 

do mardi cra* a sa* égayée par an cortège da aaarié*. Une 
noce décommandée par le trtar époux avaat laçai** quelques 
Jeune* gens de Marcq ; l'un d'eax *»mposa une chanson très 
humoristique : d'autres cosapuaeient un cortège de mual-
elans. d'invités et da marié*. Ce cortège obtlaid» weee» en 
traversant les principales rues de Jaarcq. 

H a l l u i n — Arrrtlalio» d'un jeune (rouinr. — Dans 
la matin A de mardi. Ter* t l heures, le préposé de* donnas 
Larrouder a opéré l'arrestation d'un Jeune gar\'on de 15 ans 
du aom de Scator.qnl mettait en ventrylans la rue des Ecoles, 
des altamettes de provenanee étrangère. 

- I'<l * ratais*. — Un marchand de légume» ae ««ne*. 
• ne Four), M. Henri Wyakeia, avait acasté a as) cultiva-

da Corhras. t l . Delasma», un champ da navau. Accani 
pagjoé d'an dameatique. M. Vynkels s'était rendu au Coloras 
poar y procéder i l'arrachage des navel* ; quelle ne fut pas 
«a atapMaethm en constatant qse ee travail' avait été opéré. 

M. Wyakel apprit dan* on eoumraet votas* qae les légu , 
me* avalent été cueilli* quelque* Jour* auparavant par un 
aasstaatdaaaiaeaa est Vmag* * • a a n , «m avait déclaré 
avoir as*)*** le chama. 

One plainte a été déposée entre les main* de U. Ioutasa, 
commissaire, de police. 

B o n d u e * . — Atit aux crmtritmnblet. — On nous pWc 
dlaformcr les contrlbaaMes <ftt H. tleaniear, contrôleur des 
eoatrlbutions direetea, ae tendra dans cette commune, le 
mardi C mai s prochain, a la Mairie, où, de * heures à midi. 
U recevra lea réclamations qu on pourrait formuler sur 
le* rôle* établis. 

Pendant ce temps-», tout un monde de rabatteur» ou le* 
•ti/amler*. eaadayaleet de* traears* de rna et l'astre sexe. 
opéraievlt t domicile, eherrhant t «asetter des défeetioii*. 
•aliieureuscment aussi, la chassie pnidique i la longue se 
tanguait et, la misère survenant, vous avez réussi. 

(}ue votre vlaaolre vous toit légère ! Quel sera son tende-
mate? OirTst pas en vain qse ira masses popatatra* s*é-
elausjit •'éjuBarlp-'iit. annsisut eunscivatre de leur forer ; 
un irrair t r a l a l a voua ••antrera peut-éare que le droK hu
main et la solidarité sont des forces morales supérieures aux 
prétentions de l'arbitraire et de l'égoisme. lion gré, mal gré, 
il faudra que vous arriviez i vous faire une autre conception 
du rote et des devoirs du patron Usant aux ouvriers, prou-
tant d* cette dure leroa, de ptas en plu* pénétrés de la ne-
cuuitd de s'unir. U» sauront surmonter toutes Us diflieultés, 

i les obstacles et s'associeront pour la défense de 

Alors il ne fera plus si commode de Jouer au seigneur du 
assysa éf* ave* las *erf« de lésine : il feedra consentir a 
dwessar aatre sassanea lisres. Ois Mutiaaanie de l'Usine 
vraillesasavaas fadllirr cette pénible évalosioo 

Ventilez agréer, U- ssieu:s, rassaraaco de mes srntinarnt» 
1res ditlingues. U. eaoa, aairt te ToareaJia;. 

Vous ne serez pas surpris iia'ayatt mé attaqué I lnreamoa 
de mes fonctions de maire et, Wntsne tel, relevant *>' I""*!-
nloa publique, J* livre cette lettr* à • auMIcMé. J* pariais 
soin de voas (aire parvenir un numéro du journal qui ia re-
prodatt. 

A 1» aool*M4 m o n i c i p a l * d a « ^ r n i i a r t c s u e e t 
d ' a i m é e l ' - U n i o a T o s i r t f e u n o t a e » . — On naas 
communique U circttlaire toi van te adressée aux inetn-
nres de la société d» gymnastique : 

Dons son assemblé* du M février dernier la Commission 
a décide de prendre part au concours simultané idlvrslon 
d'excellence) de la M* felc fédérale de Paris. 1rs 3 cl t Juin 

Non* allons noua rencontrer avec toute* les plu* fortes 
aaasssss a* Prssje* et si aoaa voulons rester dignes de notre 
réputation II faut que nous fassions un travail iiarfaii ; il ne 
peut donc plus y avoir d'absences, c'est pourquoi les réso
lut Ion* «Ivantes oat été prîtes : 

« A partir du vendredi t mars, la règ-teraeni du concours 
tfnchc dans le local sera strleteiuent observé e l l * service 
des corantlssairex sera régulièrement fait; le IS mars, la 
liste île la section de concours sers définitivement arrètéeet 
crus qui, par leur négligence, n'y auront pas été Inscrit* t 
cette date n'y seront plus reclus à aucun prix. | 

> A dalrr du même Jour (15 mars) Il j aura 3 répétu->ns 
obligatoires par semaine ; le dimanche i 10 heures du matin 
et les mercredis et vendredis t » heures du soir. » 

» Les gymnastes qui n'auront pas payé toutes leurs coti
sation* h- M avril seront exclus de la section de concours. » 

« Vous êtes prie de rapporter votre vareuse si vous voulez 
«n avoir une nouvelle pour le concours. • 

U n e a r r e s t a t i o n p o u r T e l , — Dans U soirée de 
lundi, 1a police a mis* en état d'arrestation un tourneur 
eu fer, Kmilc Debruyne, âgé de 20 ans, demeurant rue 
de U Cité, U2> Cet homme avait diront'', chez M. Cous-
saert, linwnadânt, m e de la Laite, un litre de cognac, 
cinq chope* et u verra a liqaeur, d'une valeur de 5 fr. 
On s'était aperça immédiatement du fait, et l'agent de 
service dans le quartier conduisit Debruyne au dépôt. 

U D r é c i d i v i s t e . — Dans U journée rie mardi, la 
police a arrêta poar ivresse en récidive, un journalier, 
Charles DeKombe, âgé de J9 ans, demeurant rue du 
Haie, 120. Il a été écroué au dépôt central. 

Lea c o n t r a v e n t i o n s . — Une seule contravention a 
été relevée dimanche i la charge d'un charretier, pour allure 
trop rapide de son cheval et mauvsrj traitements i cet 
animal. 

C a r ê m e ; j o n r s m a i g r e * . — Filets, sarcelles, huî
tres anglaises et d'Ustemie; escargots, moules. Grand 
choix de conserves de poissons et de légumes. Haddocks, 
kippers, Rollmoops, sardines russes, tomates fraîches et 
champignons frais tous les jours. Beurre de la laiterie 
d'Oostcamp. — Maison Tanghu-Verdonck, 20, rue de 
IHôtel-de-Ville. Téléphone 402. 

Mou-vaux — Un meiclent H atelier — Lundi sole, quel 
ques ouvriers de la falrii|ue de lissus d'ameublement de 
MM. Hlondet et C , se présentaient chez le directeur de l'eu 
blissement. 

Cette démarche était faite dans lé but d'obtenir une ré 
pon.se a une lettre récemment envoyée .1 M. Blondrt. 

C n a c c i d e n t m o r t e l . — L'n terrible e»enje«t est 
survenu dans la reserderie de M. Wailaert, r t e d e Hoir-
«hsn. Un électricien, M. Isidore Krono, âgé d*?Mai**, m 
trouvait i l'intérieur d'une clisndièia qa'il net loyaal-
Scadain un ajusteur, qni l'aidait dans son travail, des-
seara une prise de vapeur, M. r*ropo fut grièvement 
brtjlé. Transporté a l'ndpital de U Charité, U expirait 
gotiques heures plus tard. Une enquête est ouverte. 
L'ajusteur a déclare qu'il croyait les tubes vides de toute 
vapeur. 

LE MARDI-GRAS 
A R O O B A I X , 

'La journée du mardi-gras a présenté, i Roabaix, nae 
animation partienlière. Le soleil M s'est gtiete aïontré, 
mais la teinp.'rature, très douce pour la saison, invitait 
a la promenade et des lea premwrea hêtre* de l'après-
midi, Isa a^eades artères du centre de la ville ont été 
littéralement envahies par la foule. 

Les « masque» *,un peu plu* n o a i b r e n que dimanche, 
ne se faisaient p u remarquer cependant par l'originalité 
de leurs costumes. Autrefois, une pointe d esprit perçait 
souvent i travers las travestis de tous genres. 

Les jeune* gens s'ingéniaient à trouver da Js*af, d* 
l'inédit, dn drôle et, avec on pen de bonne volonté de 
la part da publti-, ils réussissaient i amuser. 

Aujourd hui la jeunesse qni te masque M s e saet pas 
l'esprit i la torture, soyez-en certain, pour préuarer U 
sortie canuvaJesquet 

Il semble que la -banalité soit de rigueur comme le 
a domino », r « arlequin », le «pierrot » on le « M b é » . 

Il est vrai de dire que vers Irnuit , des « princes » en 
habits de velours, l'épéa aa coté et la plaine aa chapeau, 
ont visité, en compagnie do •> princesses » o a da « bar-* 
gares », aux robes chatoyantes, les principaux calés, et 
las brasseries. 

Dec iii ci lient, le roi du joar a été le coafetti. A voir la 
vogue dont il jouit actuelleawnt a Itoubaix, on ne se 
douterait gaère qu'une mesure ailmiiiistrative l'a pros
crit jadis *t qaaie droit da cité ne lut a été donné qae 
depuis deux an*. 

Ah ! il prend joliment ta revanche aajjaard'hui ! 
Durant cinq ou six heures on s'est battu a coups de 

confettis, rue de la (>are, Granrle-Itue, .Grande-I'lacc et 
an peu partont. Les marchaad* instantes le long des 
trottoirs ont du faire d'exeellenres recettes. Voilà des 
sans qni ne se plaignent pas que U mode soit aux 
<r%ctits papiers ». 

Trois chars ont parcouru les principales rues dans 
l'après-midi .-

Deux chars collectiviste*, entièrement enveloppés de 
tenture* ronge*, monte* par de» figurants tout de rouge 
habilles et qui vendaient des chansons imprimées sur 
papier ronge, et dirigées naturellement contre l'Union 
Soeialeet Patriotique, et un char non politique, sur le
quel des chanteurs débitaient un refrain de circonstance 
en patois : L'Mariehau gris ! 

A part quelques coups de sifflets, aucun incident n'a 
marqué le passage îles divers groupas collectiviste*. 
Le public reste Je plus en plus indiffèrent devant ces 
petites manifestations révolutionnaires. 

La soirée a été très animée et jusqu'à une heure très 
avancée de la nuit, les bals et les cafés n'ont cessé de 
recevoir des nombreux visiteurs. 

A T O U R C O I N G 
L'après-midi du saafdi gras a présenté beaucoup d'ani

mation; jnsqu'à une heure avancée de la soirée, la circu
lation aeté très active dans .les quartiers du centre. Les 
mêmes groupes masqués, signalés dimanche, se sont 
retrouvés hier : les « Boërs a ont encore obtenu un vif 
succès. Ou ne nous signale pas de chansons nouvelles 
autres que celles déjà citées : f.o polka det Boért, Le* 
Ziqii* du Te/tin Mouton, I.'Chagrin des Uuveiur,etc. Les 
bais ont été très fréquentés. 

A W A T T R E L O S 
Beaucoup de Hoobaisieiis s'en allant à la frontière 

belge, les uns à pied, les autres cn tramways, une gran
de animation causée par les promeneurs, voilà l'aspect 
qu'a présenté la journée d'hier à Wattrclos, où seuls des 
gamins et des fillettes m déguisent. 

Toutefois, il y a en un certain nombre d'individus 
déguisés dans les quartiers avoisinant Roubaix et Tour
coing, au Laboureur, au Crétinicr, au Sapin-Vert, an 
Touquet. 

Au cen.re, les enfants se précipitaient en véritable 
nuée derrière les lamentables princes en perruque de 
filasse qui se hasardaient sur la Grand'Place, et il était 
bien visible que cette escorte gênante n'était pas du goût 
des « masques », qui s'éloignaient à grands pas. Le soir, 
il y a eu quelques hais très animés. 

SesB. se 
i i a s * présenté hata*»iin d'. 

•• l ' I - l • • • 

' L'àprAs-nudi da i 
m*t naBtsa linifl 
maaqtij i tansJt plat aoestreax qua CmaaM**, ojais par 
contre tea.jtbsrs oat et* très ruas . 

. Le cortège des frforsfta* de fa majralVturaax* tabac* • 
encore arrenté; tssa» ahats. ssoaté* aar de**jjnseltes, des 
garçotiBets, des oavriert et on^rMssnj, prédjgdis de Clai
rons et de tamboars, oat quêté sur la parcanss. 

Une société lilloise chantai* aaw chanson-réclame : 
Itm nrivtymiKtmrié Ueutetem*, rlinHoa «aetaiiste *»•»•> 
vandainat s a tiénenos m profit d* ta latte. U t o s r é a a 
été, elle aussi, trèsajiaiée. t 

A P A R I S 
Paris, 17 février. — Mardi-Gras bien terne. Vers a n s * 

haussa, «ne plai* «ans» forte-est veaua gàaer la jaarnàa 
qai sanaoaçajt asses b i e n . . Cita a a pas aasjrVae tas 
l'ariaseiis de*» .A .» la* lisanavasd*. aoasildtaprès M é . 
jeûner, bien qu'aucun cortège ne dut y passer. 

Vers deux mares , l'animation est assez grande e) la 
batailla desaoniei t ts coaimence mars eiea «aoansqua les 
année* paécédqnla*. Los terrassas et la* fenêtre» des esses 
al det grands sestaurants sont ocdtqsie* pas éVnoalttanv 
consommateurs qui regardent les promeneurs patauger 
dans la boue mélangée aux confettis. 

Peu de déguisements, quelques enfants costumés qai 
se rendent aux matinées dansantes en voiture, et aux 
carrefours, les inévitables orchestres habituels drôlement 
accoutrés. 

CONVOIS ruNr3R£S«v0BITS 
l e s amis eRainnaissanrcs de la famille VLJrTKL qui, par 

oubli, n'auraient pas r**u de lettr* de faire part da décès 

? M.iecn*oierlMi ansa*>-«a*n>a1ane • a n t e l , membre da 
rs i war.' a* SainbjPraatst* d'Assise, aatédèe i Rousalx, te 
ruvnar tJ*». daitTsaga» anna*. adassattrée de* BacremenU 

de notre mère la Sainte-Eglise, sont prie* de considérer 
ta t>r**eat ava* aotanse ea taaaM aan «t ne bien vouloir 
assister à la Messe de Convoi, qui sera célébrée la mercredi <* 
Courant, à » heures, et aux Ctattc* et Service Solennel* qui 
auront lien le Jeudi 1er mars, à 9 heures 1|1, en l'église dn 
Sacré-Oeur, i Roubaix. Les Vigiles seront chantées le même 
Jour, à 5 heures. L'assemblée à la maison mortuaire, Grande-
ftne. a t — lies Ohits seront cétébiès en ladite iglise : par la 
aaananal du sjgjajaCaaat de lésas. U vendredi Smart; parla 
Confrérie de Notre-Dame du Sacré-Cteur, le aassadi • ssars; par 
laCoufrvied* NoUa-DaoMdu liosaira, la aendredl i* aura; 
par la Confrérie de- Netre-saaie de Lourdes., le samedi 17 
mars. 

Les amis et counaiisancrs de la famille MATIIN-VION, 
«tn. par *abii. n**araient p u reea de leatra de faire-part d » 
décès da liant» Marte Je*e*>*t Vana, veuve de Monsieur 
aaasMte nia tan iléeédca a Hanbait» ta M février Isu*. dans 
sa Sns anué*. nOam/mêtn* de» Saeramaats dc.mtra mère la 
Saintt Eglis*. sont pnés>de eoniidsser le pressai avis comme 
eu tenant lieu et de bien vouloir assister aux Convoi et 
Service Soienuel*. qui auront lieu le jeudi 1er s u i t , à 9 lieu 
r«*. an l'egiis* Saiate-Eaisaaelb, à lUMibaix. et au Saint So-
lea net qui sera chanté en l'église de Rames (Helatquei le mésm 
jour. S ihrsrrs, d'où sou corps sera r**dui( aueimetieradudlt 
i iennoiity ttasiahumé. — f.'auamblée a la maison msr-
Saaire, me Ste itierésc, t», cnes M.Jean LantirKnx. 

U:* Reugieuse* do IJiéial^iaKprieHt la* uorsounrs «ai. par 
tmtiitt. n'auraient pat'réfu de lettre de faire-part de la mort do 
iearclier* sœar nadlnae 4«laJnnnn»,- aécédéo le ti février 
twat. aaèe da 7t a w . d é an*J***nii**a**.*nusiiedcsseeour*de 
la Saanlë-Ggnse, de oownVrer le-présent avis rvnuno on tenant 
lie* vide hten voejiorrnsuster auFuetrail les qui auront lien 
dans la ChaateUe de 1 Uottlliitju, mercredi » , a » b. lui 

Les amis et connaissance* de la famille CAVR01S-MAH1EI', 
qui, psroabli. n'auraient pas reçu de lettr* d* faire-part en 
décès de Monsieur Jean-«nptlMte-Pa**l-Ku«;ène C a v r a i s , 

. industriel, administrateur de la Banaji*. de France, décédé à 
itonaais. lest tavriii *»**. daa* sa «te aaaan, administré des 
Sacrements de notre mer* ht Sainte Cgosé. «oat prié* da consi
dérer le présent avis comtne on teannttieu «t de btsn voniair 
assister a la Mets* de Convoi, qai sera célébrée le mercredi 
Sg courant S * heures, ans Vigile* qai seront chantées le 
même Jenr. à S heure*, et aux Convoi et Servi ce Solennel* 
nui au/ont lieu le Jeudi 1er mars, i, 10 heur** t | i . en l'église 
saint Martin, à iloobalx. — L'assemblée à la maison mor
tuaire, boulevard de Paris. M. 

L'Association des Anciens Elèves de l'Instituttoa Notre Dame, 
des Victoire fera célébrer one Messe de Rcqusnss. dans la Cha
pelle de l'établissement, è IVmbarx, le jeudi 1er 
R heures, poui le repos de lilmt de Monsieur «Vx 
J o s e p h D a e o o n v l l i e , membre du comité de l'Association. 
décédé à Roubaix, le 5 février 1900, à l'âge éj» M ans. admi
nistré des Sacrements de notre mère la Saasnt-Kguas. — Las 
personnes qui. par oubli, n'auraient pas reçu n* lettre de faire-
part, aom priée* de con sidérer le présent avis comme ea 
tenant lieu. 

Le* amis et connaissances dé la famtiie L8LONC HAÏ-
MAILLE qai. par oubli, n'auraient pas roen a* lettre de fairs-
part du décès de Dame Borlsnari staran l a i m a l l l e , 
veuve de M. Jemn-BapUote l.cloa*;, décédé» S Roubaix. le 
té février 1900, à l'âge de 73 ans, administrée des Sacremaul* 
de notre mère ta Sainte-Eglise, sont priés da considérer le 
présent avis comme en tenant lien et de bien vouloir assister 
aux Convoi et Service Solennel*, qui auront lieu le Jeudi 
1er mars, a 9 heures, en l'église Notre Dame, à aoubaix. — 
L'assemblée a ia maison mnrtuaiie, rue du Luxembourg, i. 

Un Obit Solennel do Mai* sent célébré en l'église Saint-
Sépulcre, à Roubaix, le jeudi Itrsacrs 1900. à 9 heure» Irj, pour 
le repos de l'ime de Monsieur Charles-A a g u a t e I * -
c o n t e , veuf de Dame Maria Itantn, décédé à Roubaix. le 
V janvier IS0J, à l'âge de S* an* et 4 mois, administré de« 
Sacrements de notre mère la Sainte Egli»e — Le* personnes 
qui, par oubli, n'auraient paa reçu de lettre de faire-part, 
sont priées de considérer le présent avis comme ea tenant lieu. 

L'n Obit So'cnncl du Mois sera célébré en l'église Saint-
Martin, à Roubaix, le jeudi 1er mars 1900. à 9 heures t|t, 
pour le rtpos de L'une de Dame C a r e l i n e * S t é p a a a i « 
Flor in , veuve de Monsieur L o a t s Ftorqttin, décédée à 
Roubaix, le i l janvier 1900. dans sa 8Se année, administrée 
des Sacrements de notre mère la Sainte-Eglise. — Les per
sonnes qui. par oubli, n'auraient pas reçu de lettre de faire-
part, sont priées de considérer le présent avis cotante en 
tenant lieu. 

l'n Obit Solennel du Moi* sera célébré cn l'église Saint-
Martin, à Crois, le jeudi 1er mars 1900. à IC heures, pour le 
repos de l'âme de Monsieur Fél ix Lorthtoia l^-puutrr , 
décédé a Croix, le a Janvier 1900. dans sa Me année, 
administré des Sacrements de notre mère la Sainte-Eelite. 
— La* personnes qui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre 
de faire part, sont priées de considérer le présent avis comme 
en tenant lieu. Wjl-> 

NORD 
C a m b r a i . — La ccmUeratUm de Véglite Saint-Gérys 

— Depuis samedi, de splendides solennités ont lieu dan. 
l'église Saint-tiéry, à Cambrai. Une foule compacte et 
recueillie se presse sous ses voûtes. Samedi a eu lieu la 
consicratiou de l'église par Mgr l'archevêque. 

Après la consécration proprement di le , la mes»e a été 

» • J — 
y o p » W A i i jp» fsxoxri 

I > j t a W k * Û a J a a a a d v i * dan* réfl iae fottjai&-
qnemeux ornée. 

• i t a i ^ v a a a ^ 
relative àTattratâtiaa des secours en tares» de» ajjaVjBl-
leura. victtates de perkr! matérielles, a a d'évéïanaamla 
ValafjaTeU. 

U circulaire rsaperi* que, seuls la* perdants i i f . f i -
teux peuvent bétVaaciar des subsèses da l 'Bbt . 

Les prédets sont pria* de joindre à lears prepositioas • 
•a* paa»èl vutbasia et «ava* antres tnmaneatr qui aaremt 
w m d i ' l l i i a l i i i i s a a a é a » « a a w a t a K atat daantlst* *» 
nunistre à laèiBade statuer e a pariai te cxMUtaisfanee de 
cause et d'assurer le boa emploi des deniers de l'Etat. 

*?*S-»E-e7*ia7»:iS 
TJn aneatrtr* à M o a t i j r n y - e a - O o i i e l l e . — Lundi, 

vers MX haares du soir, un meurtre a été commis à Moa-
tigny-eo-Gohelle, sjTondisseanutjl de Béthnne. 

Un individu aonimé Jean Gnilbert a frappé-4 coupa de 
«oulaauau eou et aa crano un mineur j jefeette cornmn-
ae, fe s r u r Victor Pol. La meurtrier a été arrêté. 

C h a m b r e dea r e p r é n e n U n t a . — .Séance i* £7 fé
vrier. — L'amendement de Mêrode Westerloo sur l'ar
ticle 7 bis du pasjet de loi sur la chasse est rejeté. Les 
articles suivantsaont adoptés. 

La Cbanibre vote à l'unanimité et sans débat : La 
convention conclue eatre la Belgique et la France sur la 
compétence judiciaire, sur l'autorité et l'exécution des 
décisions judiciaires, des seatenew» arbitrales et dea actes 

Le projet d e loi saodioant les limite» séparativea de ht 
wièéad AaaarsetdelaTOtiwminede Hobokaa. Le projet 
de loi aulorrsant te gouvemement à conclnre un contrat 
avec la ville d'An ver* en v a s da déplacement des instal
lations poar pétrole et antres marchandises inflamma
bles. 

M. Fichetet' interpelle le goavernernetit à propos do 
l'adjudication des travaux du port de Bruxelles. Il con
damne le sjsièaa* des adjudications-concours. M. de 
Smet de Naeyer répond qu'on ea a exagéré.hM atoonvé-
nients. Il est d'avis que c est à la fois ht rjwiUeare et la 
plus détestable des choses. Cela dépend de robservation 
de certaines conditions 

La séance est levée à % h. S0. 
V e r r i e r * . — F i » de la grève de l'Ile Adam. — La 

grève du jieignage de l'Ile Adam vient heurenseineiit do 
prendre fia. A la suite de la réanion tenue par la com
mission du travail constituée au sein du conseil com
munal, le conseil d'administration de la Société de l'Ile 
Adam et le syndicat do l'usine se sont assemliJes. 

Les iras et tes autres se sont ralliés à l'ai is émis par la 
commission du travail, c'est-à-dire : le travail cn équipe 
l'iimpièb» et la *econnaissance du droit de l'administra
teur de déléguer aa directeur technique une partie de ses 
pouvoirs. L'immense majorité des grévistes a favorable
ment accueilli lea décisions arbitrales, et le travail a Hi 
repris laiiBédiatement. 

U n e c o l l i s i o n à, A n v e r s . — L'n terrible accident 
vient de s e produire sur l'Escaut, l u bateaa sortait du 
bassin remorqué par un toueur. Au coin du bassin d a 
Kattendyck, en face du hangar n- 30, le cable qui reliait 
les deux navires se rompit et le bateau fat jeté par le 
fort courant contre le steamer u Byland ». L» bateau 
coula immédiatement. Le batelier, malheureusement, ne 
pat se sauTer à temps et disparut dans les flots. Le |>iloto 
Van Besael se jeta tout habHlé à l'eau et après cinq mi
nâtes d'efforts, il parvint i ramener le noyé à la surface. 
La victime fat transportée d'abord aa dispensaire, puis 
à l'hôpital, oh elle est morte une heure après son 
arrivée.—A. 

P o a r l e Pape) . — La souscription ouverte an profit 
du S o u W * i n Pontife par l'association des journalistes 
ralhir'fHfYl* de baigiqae atteint à t e jour le chiffre de 
11,7615 francs. 

a f e n i a . — A/resiation d'an désertetn'. — lies gvJli-
darmes rlaspot et Schicttecatte ont mis en état d'arresta
tion un déserteur d a non de François Katnon, soldat au 
6e régiment de ligne i Anvers. Hamon avait quitté son 
corps depuis le 13 août 1897. 

— L'affaire de lu potie d'yprrs. — Le parquet de 
«aaananTJ a opéré hier une descente i Menin pour y ins-
tnnre la tentalive de vol de la porte d'Ypres. Jusqu'ici 
t'eorpxéta n'a donné aucun résaltal. 

T ô t m a i . — L'arrestation d'une servante. — La po-
lire de snieté de Tournai a procédé, mardi après-midi, à 
l'arrestation d'une jeune servante de 19 ans, native de 
Forest, employée depuis quelques jours seulement au 
service de M. Ch. Lefebvre, cafetier à la Fontaine d'Or, 
place Verte. Cette jeune aersonn* était auparavant ser
vante étiez M. E . Jacob, bijoutier, rue l o v a l a , 38. 

C e s ! an préjudice ie ce dernier que l'ancienne servante 
avait commis, dans les premiers jours de ce mois,nu vol 
de plusieurs bijoux tels que bagues etc. , dont elle avait 
fait cadeaux à différentes personnes de ses connaissan
ces. Ces faits parvinrent aux oreilles de la police judi
ciaire et M. Charaart, commissaire da la 2«divis ion, 
réussit à établir la culpabilité de la jeune fit'.c qui se 
nomme Maria Loraix. Dans la soiréel'inculpée a été mise 
à la disposition de M, le procureur du roi et écrouxe 
ensuite à la prison. 

— Par arrêté ministériel du 22 février 1900, a été 
agréée la nomination de M. Henry Georges, nommé par 
la députalion permanente du conseil provincial du llai-
naut eu qualité de membre de la commission adminis
trative de l'école industrielle de Tournai, en remplace
ment de M. Jacob Charles, démissionnaire. 

C o u r t r a i . — Audience correctionnelle du mardi 27 
(écrier 1900. — Présidence M. Jonckheere, vice-prési
dent. — Van Oansem Victor, 34 ans, marbrier, sans 
résidence lixe, qui avait été arrêté pour rupture de ban 
de stirteiUauce de police, vient d'être condamné à quatre 
mois d'emprisonnement. 

Le 30 octobre dernier, vers 10 heures du soir, le 
garde-cltampêtro Devos, d'Ilelcbin, en service pour 
l'heure de police, entrant dans un cabaret, fut outragé 
dans l'exercice de ses fonctions par deux individus en 
état d'ivresse; l'un d'eux le saisit même à la gorge et lui 
déchira sou col et sa cravate. 

Tous deux, Deiiieuleineester Victor, 21 ans, et Hoose 
Liévin, 24 ans, ouvriers agricoles à Holchin, cités tu 
justice, sont condamnés pour outrages, chacun à 15 jours 
de prison et 25 fr. d'amende ou 8 jours de prison, pour 
ivresse chacun à l'i fr. d'amende ou 3 jours de prison: 
le premier à 10 fr. d'amende ou 2 jours de prison pour 
bris mobilier. 

U; vues 10 
•aaaaOfut 
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w e t w r a g e l . > ttnn par 

. mai* toat on était resté 
•, rjarniirtter quitta le cabaret, 
• a * «V ctaaaa aar HaUilkt, Ce 
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qai comaâiaùannt devant h t ^ q j J , „ „ , l'inculpatioH 
ù'av-otr i Aalbaka le 15 août P H . l e nretaiar porté dos 
coups et fait des blessures à B j N s r t Mario; las deux aa 
tre» porté des coupsau premier, le premier en outre avoir 
été trouvé ea état d'ivresse, sont le 1er condamné) 
1 ' à 6 0 francs d'amende oa t S joar» de prison ; j - à 
18 francs d'amende o a 3 joars de prison Les denx der
niers ont été acquitté* et renvoyés des lias de la pour
suite sans frais, la prévention «aine à leur charge n'étant 
p i s établie. 

K T A T CI Vi f hOL'halX— IkiclaraUoiis de nalssan-
er* do *7 février 1*0*. — Philoutisac Cbalot. rue d'Aller. 
131. — Jules llernaert. r.rande-Bue. » l . — Marguerite U -
laalre. rue de Laaitor. *•*. — Céline f^tteeuc, rue Sébas-
toaol, cour Dclva. r. — fkaile iM-iaooor. rua de Laoaojr. 
emrr rio Bhmc Pour, t .— Lacienae Delporte. rue de l'Rptiur-, 
cour liclobcl, S. — Jules Duhamel, rue Blancnciuaillc. — 
Hélène Vantieghcm. me illaqcjjçuiaille. — Itonri Dccaruca-
try, rue BtanchemaHle. — CMrt Vaa'alèmorhem. rne afaa- ' 
clwRaaflle. — Jales soeurs, me aeenrate. i ; j , _ eunlaso 
lierman. rue de Rome, cour l'areot. l>. — Ocaise Bo*3i*, 
cour Decollagmes, *. -

Oéeiirallani de dcoèa. — Ppaanaa Murltsis. ta ans. i w 
du Fort. i l* . — Kltae Ptatrt. ta aaaj Ga»nae-Riic."aj|. — ' 
Héii-ne Decnttewacrt, * aa*. me de 1'«avale, «oar lantpe, ta. 
— Henri DeJaeei*mr*L raaaa. m* de Banal», eaar Klaraea- ; 
court, a*. — Jean xlaurntaat, 7) ans. sa» Bt-iaan. — Marie 
« o n , M sns, m e Ste Thérèse, l*. — Lea «Jilem, 9 mois, 
rne de Bétonne, tt. — Préderic Vaulaupkcr, | r*fti rue 
Torgot. cour StJqscph. 31. 

CnoiX. — néclaraUons de nâUrsanee* do 17 tcvrler. -V 
Néant — Marlafje. — lufiasiln Oemoncanrr, 47 ans, appré-
u-ur i ixoii et W p n j o l c I) Banni aj% aa aa*. *.a*aavr*B*s>-

d f n U ^ I : - ^ ^ - * "«•*-"• '«"- -
WASQlEH.tL — Dcclaratlôn'dc nalssancéouf7TeTWer — 

Séant. — Mariage, -r- Charles l-ceoutie, U t ^ 
Vasqurbal et liermance Vanbauwïrt, •» ans, 
Hoabalx. • . . . i 

LYS. — D. daratlons de rakssarrart 00 17 ira »3 fè>v*rr.— 
Dassclière Marcel, rue Jeaaae d*rc , -r- Wiliaoq Mots»', ma 
dn Golrsée. — Oeiogrange Amélie, rue du Bols. — Parant, 
Jeaa. me do Leer*. — Hoaqoe Harmoaaé. ra* <lu aoia.' Ver-
piactse Alfred, roc du Vtrt Pré*. — Lefebvr* Charles, rue d* 
Ixirralne. — néeès. — Dhalain Kmilc. 4 aa*. .me de Leers. 
—- Pcvos Léonacd, 7» açsk Petit Courtrai. — Cardon Marcel. 

T sPmalnes. rue du TtOgres. — Mariage, — Coipiu Joseph, 
ta ans. employé au clieiran de fer. et BrtaUc Odilie, 14 ans. 
Journalière. 

GRAND-THÉÂTRE -HIPPODROME) 
Jeai«n «i rnaura. — Ctéiarr àV ia Sait on 

F A T J S T 
Un ri'présentalioe de gala. Abonnements et aatrées île favent 

suspendus — llénéftee de M<~ linval Mclehisscdcc ai tc le ' 
iili 11 r i n i M l ' i ih lmal «hiaaaeti '51' -

Prix de* places : Loges et fcatdlft S>7Ç7î Itlurtaar.. 
1 fr. : ire* Galeries. 1 fr. ; les. liakaéea, 0 fr. M c. 
Location poar toutes le» places chez M. Jubé l'crlogb, rue 
de la Gare. 

1 • i . sssa 
P a t * > » a t n a A l l M E S a * B S T H a S A T l t K S 

TtaétUrn d e I t o u b a i x . Situe rues Arcbimétlc et Itlehanl 
Lenoir. — Direetion de M. Louis nocv*n*a. — Bureau à 
T h. irt. Rideau * 8 h. — Jeudi 1er mars 1»**. — 
/.ci Croeftrts da Père «fortm, drame en 3 actes, de MM. Cor-
man et firanger. — Le spectacle sera terminé par : 
JVs Mariée au Mardi Grai, vaudeville opérette en 3 actes, 
ae MM. B. «iraagc et Lambert Thibout 

•• • , . . i ( ! —-^ I'I1 s a 
UN EXÏÎÎPLE ENIRÏ MILLE 

l ies coinpficalicins les plus graves naissent chez lea 
enfants d'une nutrition mal comprise, et c'est par uiilr 
licr» que l'ojn- compte les petites vK'times d'un récimn 
mal approprié. Nous en citons uu exemple, cn souhaitant ' 
vivement que tous les parents qui nous liront eu fassent 
leur prolil. 

Marseille.le 10 novembre !*»«. 
Messieurs. Je liens A vous exprimer ma reconnaissance, 

car c'est - - ' - Rmulsiou Scott que Je dois d'avoir 
conserve man enfant. A peine 
tgé de quatre mots, comte à 
une nourrice qui hji donnait 
de mauvais lait et que j'ai du 
changer, il fut pris d'une 
nui ion de poitrine, bien vile 
compliquée d'entérite par 
suite de la mauvaise qualité 
de sa nourriture 

Qae de dangers poar an 
mvre bébé i Aussi, J'avoue 
i" maigre mes propres 
'lis et erui de sa nouvelle 

'.irricc. nous n'aurions pm-
MuJcatcnt pas russ i a le 

'.irerd'on aussi mauvais paa 
•aa» le secours de votre ad-
inirahlc Kinutslon Scott, car 
Ja le reconnais liirn haut. 

C'est«v^cc .' MI i .• >o.i nébe est aujonrd'liui bien portant. 
Agréez, de nouveau. Messieurs, mes pins sinrcres rtmer-

ciemeuls. L. Doineiiy, 17. rue de la Palud. Uarsciilc. 
Il semble vraiment que tous les bébés aiment d'ins

tinct riOinulsion Scott qui leur fait tant de bien, qui 
régularise leur digestion, les calme, tes nourrit, les rend 
gros et gras comme ils devraient toujours I être I 

l.'Kinulsion Scott présente l'huile de foie de morne 
associée aux hypophosphites de chaux et de soude et à 
la glycérine sous une forme agréable et facile à digérer 
par les estomacs les plus délicats. 

L'EmuIsion Scott triomphe donc dans tous les cas de 
de déchéance organique : anémie, consomption,, dépéris
sement, marasiae, scrofule, lymphatlsme, etc. C'est le 
spécifique certain des rhumes, toux, bronchites, cn uu 
mot, de toutes les inflammations locales des poumons ou 
de la gorge. 

Mêliez-vous des nombreuses imitations sans valeur et 
n'acceptez quo la véritable Kmulsion Scott avec sur 
chaque flacon l'étiquette repréaentaut un pêcheur rjor-
taut une grosse morue sur le dos. biid93d, 

Jfnn desTTéranU ^Lr»«iTM~t5MAKN. '" 
Imp. Alfred Itchoux, Gi-andr-ttué. 71 Ih'nihall 

Imrt sur presse rotative l>erri*v. 

B n l a n b D O M E N T 

3 ÉDITION 
pERNIÉRE UEURE 
(VE NOS CORRESPONDANTS PARTICULIERS 

ET PAR FIL SPLÇIALJ 

U GOERRE DANS LE SDD DE L'AFRIQUE 

U K DOïTIÔN Dfl GÉHÉRiL CROHJE 
M0UVELL5S DÉPÊCHES DO GÉNÉRAL ROBERTS 

Avant la capitulation. — Le» conditions 
dan» lesquelles s'est rendu le général 

boêr. — Cronje conduit au Cap. 
tondre», V février. — Le War Otlce publie, ce soir, 

i I heures, la dépêche suivante : 
« PaarJeherg. mardi U b é a n t matin. — Lea infor

mations fournies, tous les jours, par mou service d* ren-
osigneincnt», montrèrent bientôt clairement que l'armée 
de Cronje se décourageait de plus en plus et que le mécon
tentement régnait parmi lea soldats et le désaccord parmi 
la* chef». 

» Il est hors de dont* que ce* sentiments s'acoontue-
rent à la suite da désappointentant causé par la détails 
par nos troupe*, daa renforts boért qui aa*aya*aat d* 
porter secours au général Cronje. 

» Je résolu* donc, le 13 courant, d'exercer une pres-
»ton sur l'ennemi. Tuâtes la» nuits te* trancha** s r . m l 
**a furent passâtes fiuduetonaent dans U OJIVXÛOB d a 
rajiipetuoot d* Cronie. de manière * resserrer peu i peu 
»* position. En asem* team* j e boaasatuau* v i j ^ a a a * 
•saat avae mon aratllano qai t'était trouvée aatatalav 
ment hier renforcée par le* (*os obaaiaw que j'*vai* tant 
>aa*r da d* Aar. 

»C**na*autanM tmUtà pnintantmaat aaroadéo* aau 
;*• renteirnements q o « « o t 3 donnait le ballon captif sur 

les mouvements et les dispositions des troupes de l'en
nemi. 

» Ce matin, à trois heures, le régiment canadien et 

Quelques soldats du génie, appuyés par le 1er régiment 
es higlanders, de gordons et le 2e régiment de schraps-

hire, se portant résolument en avant conquirent nue 
position à 500 mètres environ plus près de l'ennemi et à 
70 mètres des tranchées botrs. 

« Les troupes s'y retranchèrent et s'y maintinrent jus
qu'au matin. Cétai' là un exploit digue de courage, de 
nos camarades des colonies et qui, je dois le dire, fut 
accompli avec des pertes relativement légères. 

» Cela détermina ardemment la solution, car, à la 
pointe du jour, un parlementaire apportait à nos avants-
postes une lettre du général Cronje déclarant qu'il se 
rendait sans conditions. Je répondis au général qu'il 

Elit se présenter à mon e imp et que sa troupe devait 
er les armes et quitter son campement. Je reçus à 
res du matin le général Cronje et je vous envoyai 

an télégramme annonçant l'événement. 
» Au cours de la conversation, k général Cronjo de

manda à être traité convenablement; il demanda aussi * 
être accompagné partout où il serait envoyé!par sa 
tamme, son petit-fils, ton secrétaire particulier, son 
officier d'ordonnance et ses domestiques. 

» Je la rassurai et je lai di» que sa demande serait ac
cordée. Je l'informai qu'un officier général l'accompa
gnerait au Cap, afin de veiller à ce qu'il lut traité avec 
respect en court de route. 

» Il partira cet aprèa-mitli sous la conduite du major 
générai Prétyman, qui le remettra aux mains du générai 
commandant au Cap. 

>̂ Les prisouuipcs sont environ trois mille. l i s seront 
groupés e» oocntnaadb sous le* ordre* do leurs propose 
chef*. lia arriveront demain à la station de la Mnddor-j 
de là, ils prendront le train pour le Cap, par détache
ment. » 

Londres, *3 lévrier, 6 faaaaatao.» — A * daratar mo
ment da ta renditioa du «avérai Craum, lea M r s étaient 
aan. vrvras, sa*» ma»iJ»s>a* a*pu» s u * | namie ; ***»*>* 
etiieaLbIaaaa» e t a a i t de leur» canons étaient démontés; 
i l* «aaTanthsUaasnt «ri irmaha» aan» ht eaasp da maré-
chal Rat»«tm «aTaaavanua»** da auaaiia t rfastfanh. 

' r f i a t libre s «et tTamtporté 4 3p»rt 

Le War Office est actuellement occupé à déchiffrer une 
nouvelle dépêche de lord Robert». 

Lis effectifs du général Cronje.—15 canona 
7 000 hommes 

Londres, J7 février. — Le War Office publie ia dé
pêche suivante de lord Roberts, datée de Paardeberg, 27 
février, 1 heure de l'après-midi : 

« Les canons qui ont été pris sont les suivants : i 
canons Krupp de 75 centimètres, dont un appartient à la 
République d'Orange ; deux canons Maxims, dont un à 
la République d'Orange ; 9 canons à projectile d'une 
livre. 

«Les prisonniers sont au nombre de 7,000 environ,sur 
lesquels il y a 1,150 Orangistes. 

» Il y a parmi eux, 47 officier* dont 18 orangistes. 
Parmi les prisonniers se trouvent le général Cronje, 
son petit-fils, le commandant Woiderans, le major alle
mand Abrecht, chef de l'artillerie; le lien tenant allemand 
de Witz , un officier Scandinave puis, on trouve dans 
cette liste d'officiers, des nom* boërs 4 désinence fran
çaise et italienne : Duplessit, Devilliers, \ i l l i e r s , Marie 
Cerblanche, Alnold. » 

Une aatre dépêche de Lord Roberts, au War Office, 
annonce les pertes du contingent canadien qui s'élèvent à 
8 tués et 39 blessés dont un commandant dans le com
bat de ce matin. 

Le général Knox, blessé 4 la poitrine, va bien, quoique 
la blessure soit grave. Le général afac-Donaldt, blessé 
au pied, reprendra son service dans quelques jours. 

Lea liste* du War-Offlce 
Londres, 17 lévrier. — Le War Office donne une liste 

supplémentaire dn « officier* blessés le 18 février à 
Koodooeraad, «t 711 soldats blessés. •' 

LA première dépêche du général Roberts 
lu* aux Chambra)» anglais**. — Un Inci
dent t la Chambre dea commune». 
Londres, 17 févriea. — U aàaècb* du f i a u n l Robert* 

rouçant la causa r o d e Cronje « été l u e * la Chambra 
Lords, par Lord Uivdsdovrae, et à là Chambre des 

aaneu*7uvJr*usVJauraY'fJu- a». ^vj*»4aua*V tJ&nauauv. **) fa* . 

turo, le député irlandais, M. William-Redmond, s'est 
écrié: «4 .000Hoirs faits prisonniers par 40 .000 Anglais. 
Quelle glorieuse victoire !!! » (Mouvement). 

Une souscription en faveur du général 
Cronje 

Paris, 27 février. — L'Intransigeant ouvre uuo sous
cription pour offrir une épée d'honneur au général 
Cronje. 

c 11 faut, dit M. Rocbefort, que l'admirable Cronje appren
ne par une manifestation que lame de toutes les nations est 
avec lui et ses nobles compagnons, contre les stupides agio
teurs qui les assassinent aujourd'hui pour les voler plus faci
lement demain. 

>L7nfratuiueiinf,au nom de tous les rt'puflirains de Fran
ce, prend l'initiative d'une souscription dont le produit est 
destiné à offrir une épée d'honneur au chef incomparable 
qui a tenu cn échec avec 3,000 de ses compatriotes à 
peine armés, 15,000 Anglais soutenus par la plus formidable 
artillerie. 

» Ce héros prisonnier saura au moins que tous les cœurs 
le vénèrent et que, si nous sommes Impuissants é le défendre 
et t le délivrer, noas ne l'oublions pas, t 

L'af fa ire J u d e P h i l i p p 
Paris, 17 février. — L'Intransigeant de demain publie 

U photographie d'une lettre écrite par H. Jude Philipp, 
« le protégé de M. de Lanessan », chef de bureau an mi
nistère de la marine. Elle est ainsi conçue : 
iftatslér* de la Marine « Paris, i l avril i l** . 

coMnnaNTiiL 
Monsieur, Je viens de monter une entreprise de fournitu

res fédérales aux bâtiments de l'Etat. 
s n r a H pour vous une grosse opération é réaliser, si 

vous voulez entrer en relation avec mat. 
s Signé r pan-rer. » 

L e g é n é r a l d o G a i l i f f e t e t l e p r o o e a Z o l a 
Paris, 27 février. — Le /oarna i da deaiaiB a* dit e a 

mesure oVeJnririer que le général de Galfiffet a cherché 4 
influencer les membres du deuxième Conseil de guerreau 
svjet.de leur maintien, comme partie civile, aa procès 

U n e TOfts* oVég l i s e q u i a e f f o a d r o « A J t l a a c * 
HontJjrei iaea v i c l l a n e a 

yUaacc), a; février. — AU cour» a> l'arBee 

dominical, la voiile de la nef principale (le I;i vietRé «VINcite 
liruemigbvtfn, arrondissement de litkirb.s'est écroulé» tl.ins 
sa plus grande partie, ensevelissant sons le* d voir.brcs un 
grand nombre de fidèles. 

tl'nc femme est mortesur le coup; d'outns ûeVurvIvroaf 
paa à leurs blessures, t 
A l a C h a m b r e d e * c o m m u n e s . — L e s p r é t e n d u e s 

a t r o c i t é s d u C o n g o b e l g e 
Londres, 17 février. — Répondant à un député 

3ni avait demandé si les missionnaires tmi'riraaaa 
u Congo belge ne se sont pas plaints au aaaaa*> 

nement des atrocités commises par ries cauuibales, avec 
la connivence, dit-on, des fonctionnaires litiges, 
M. Broddrick déclare qu'aucune niai u le n'a été reçue 
jiar le gouvernement, et que ce dernier n'ouvrira p * 
d'enquête. •• 

COVOXm AMKfaïCAJ XS 
New-York, mardi 17 février. 

t ' o u t r a d ' a u v e r t u r e 
Tendance soutenue. Baisse 3 4 5 points. 
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